
École Annexe

L’Annexe,  comme  on  la  nomme  au  quotidien,  est  l’École
Annexe. Elle jouxte l’EN. On peut y accéder par le jardinet d’entrée
ou par la cour interne de l’économat. C’est une école d’application,
une  école  élémentaire  où  travaillent  les  maîtres-formateurs,  instits
garants  de  l’initiative  pédagogique  et  de  la  formation  pratique  des
normaliens.

Il  y  a,  là,  la  crème enseignante.  Nous y  assistons  aux  leçons
modèles, ou y profitons de stages d’observation, d’une demi-journée à
plusieurs  jours.  C’est  pour nous la  seule fenêtre  sur  ce qui  sera la
réalité du métier. Voir ces hommes et ces femmes face à leurs élèves a
quelque  chose  d’angoissant,  car  on  ressent  à  la  fois  une  profonde
admiration et une crainte diffuse de ne pas être à la hauteur. Mais bon,
on verra. Pour le moment, épier, noter, copier, s’inspirer…

D’autres  maîtres-formateurs  sont  en  poste  à  l’école  voisine,
Gutenberg. Et, tiens, ce ne sont pas tout à fait les mêmes élèves. Le
recrutement  serait-il  faussé,  orienté ?...  Oui,  il  est  évident  que  le
niveau moyen est plus faible à Gutenberg et, quand on regarde de près
l’origine  sociale  des  familles,  on  voit  que  l’  « élite »  est  plus
concentrée sur l’Annexe. Mais, finalement, les séances en classe sont
impressionnantes dans les deux écoles, ce qui est plutôt rassurant pour
nous. Et nous rêvons tous d’être aussi bien les Boiret que les Suire ou
les Mercier de demain…
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